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Tout à coup la grêle se mit à tomber; quelques son annuité avec le produit de la vente des plantes, -Quoi f
grêlons dabord qui nous frappèrent au visage, puis nous vÎmffl entrer à la modaon un monsieur en noir, Nous ne le voyions pos; mais nous espérions;
presque instantanément, une vraie avalanche;- il qui n'avait pas l'air trop poli et qui nous donna un Catherine allait arriver et c'était une femme qui
fallut -noue jetersous une grande porte. papier timbré sur lequel il écrivit quelques mots connaissait les affaires, cela eudfisait -à des enlan.tO

Et alors nous vîmS tombez Faversa de grêle la dam une ligne restée en blanc. simples et ignorants tels que nous.
plus terrible qu'on puisse imaginer; en un instant C'étai-C un huissier. Pour ceu-x qui connaissent les affaires, il r'Y-R
la rue fut couverte d'une couche blanche comme en Et depuie ce jour il revint à dmque instant, si plus &,difficultés en ce monde.
plein hiver; les grêlons étaient gros comme des bien qu'il finit par connaître nos noms. Cependant elle n'arriva pas aussitôt que nOU0
oeufs de pigeon et en tombant ils produisirent un -Bonjour Remi, diasit-il; bonjour Alexie, cela l'avions imaginé, et les gardea du con1Merceý O'fflb-
tapage assourdissant au milieu duquel éclataïent de va bien, mademoisèle Etiennette? â-dire les ens qui arrêtent les débiteurs, azTivéroe
temps en tempe des bruits de vitres, cawéw; avec Et il noue donnait son papier timbré, en eouriant, avant elle.
lýs grêlons qui glissaient <les toits dans la rue tom- comme ' à des ami&- La père allait justement s'en aller chez un de Ses
baient toutes sortes de choseaý, dx% morSa-bx de -Au revoir,, les enfante 1 amis, lorsqu'en sortant dans la -rueý il les trouva de-
tuiles, des plâtras, des ardoiew broy&o, ekwtout des -Au diable 1 vant lui ; je l'accompagnais, en uno seconde no"
ardoises qui faisaient des tas noirs au milieu de la L0 père ne restait plus à le maÀson, il courait la fûmes entourés. Mais le pýwe ne voulait pas se
blancheur de la grêle. ville. Où allait-il? je n'en sais rien, car lui qui au)- ver, il pâlit comme s'il allait se trouver mal et de-

-11élael leeparm aux l s'écria Etiemn-ette. trefoia était si communicatif, il me disait plus un manda aux gardee d'une voix faible à embraasew ses

Uétait aussi la pen2M qui mýétait venue à Fesprit. -mot. Il allait chez les gens dffaires, sans doute enfants.
-Peut-être le père sez,&-t-il arrivé à temps? devant les tribunaux. -Il ne faut pas vous désolez, dit l'un d 0U]ý 'A

-Quand même ils seraient arrivée avant la grêle Et à cette pensée je me sentais effrayé; Vîtelie prison poux dettes n'est pas si terrible que ça etee
jamais ils n'aurSùt eu le temps de couvrir les pan- aussi avait paru devant les triblu-naq et je savais ce y trouve de braves gens.
n«ux avec les paillamone; tout va être perdu. qui en était «Oult,& Nous rentrâmes à la maisoi4 entouirée dfe

-Ou dit que la grêle ne tombe quepar plaem Peux- le pére, le r6sultat se fit beaucoup plue at- du commerce.
-Nkms sonunS trop près de la maieon pour tendce et une partie de Iliivey déccula; oomme nous J'allai chercher les garçons dam le jardin.

qWeffe noue ait épargnés; si elle tombe sur le jardin n'anions pas pu, Men entendu, réparer noe serres et Quand nous revînmes, le père tenait dans 0eý
cop=e ici, le pauvre père va être ruiné; oh 1 mon faire -vitrer nos pa=eaux, nous cultivioffl le jardin Lise, qui pleurait à chaudes lamnew.
Dieu, il comptait tant Our la vente, et il avait t4mt en 14gumea et en fleurs qui ne demandaient Alors un dee gardes lui, parla à l'oreille, M916
besoin de cet Argent. d'abri; Wb, ne serait pas d'un grand produit, muls Wentendis pu cequ'il lui dit.

-Salu bien comnaitre le prix des ehosS ý"üvais bien enfin cela serait toujours quelque chose, et puis cé- répondit le père, vous avez
sonvént entendu diTe que les'panneaux vitrée coû- tait -du travail. faut.
teknit 1,6 on -1,8w fr=S le cSt, et je compris tout Un soir le père rentra plue accablé encore que de Et, se levant bru«pumient, il posa 119e âte
4e suite qud d6motre ce pouvait être pour nous, si coutume. mais elle se cramponna à. lui, et ne voulut,>
1« g-têle: wrait bzis6 % os cimq ou six cents panneaux, -Les enfants, dit-il, c'est Anil lâcher sa main.
*ans poxler des Srresý ni des plantm Je vouluseurtir, car je colupTie qu'il allait se pas- Alom il embrassa Etienuette, Alexie et

Jlaw&-ýe Toulu interroger Etiennette, mais Wétait Ber quelque ichoffl de «Tave, et comme il Wadirefflait
à peine ài nous pouviow nous entendre tant le ta- à ses enfants, il me semblait que je ne devais pas Je. me tenaie dans un coin, les yeux obscu1ýrie

page produit par les g7élons était Îjsýý eeant et écouter, les larmes, il m!aPpela -
puif4 à: vrai dir% Etiennette ne peraigget pas, diepo- Maiý eun geste il me retint -Et toi, Remi, -ne viens-4tu Tas m!Èmlbe7'
Me: à parler; elle regardait tomber la grêle ayee une -N'es-tu paa de la famille> dit-il et quoique tu n!esýtu pae mon enfant?
f4we dWIée, comene. doit lêtre celle des gens qui -ne soie pas bien &0 pour entendre ce que'j',ai à dire, NOUS étions éperdus.
wSnt brÙler à= MawoeU6 tu 98 déjà été RM'éz épw-ôw.6 par le malheur Po-Ur le -Restez-là, dit le père d'un ton de e

terrible averse ne dum nu longtemps, cinq compren&e. lm enfante, je vais vous, quitter. ment, jevcnm Pordonne.
en six minutw peut4b.% et elle Qom tout à coup Et vivement il sortit aprèe &voir mis la..

comme tout à Sup elle avait commen06: le nuage Use dans lewe d'Ftiehaette,
fik sur Parie et nüw pfÎmee sortir de demue notre Jaurais v4ulu. le suivre, et je me dizi.«,eûi
paide p0Mý& Dain, laxue lm grelome dum et rends, Potte,, mais Eti6nneti'd me -fiteigpé de.mi

pieds comme les galerbe de, la Mier, Nous re.Umes &uéajýýi4 au
et il y oû'neait libé telle épaimeur que les piedsen- no noue pleurione tous et peàgsomle dentre>40
imnaient dédaw jusqu'à la chewille. trouvait un met à dim

ne pouvmemrcher dam mue grole gudée Quel Met f
aveo ffl bottines de toi1% je la pris,«=,,mm dos; Neue noue artestaitime,
Son 1rý Ad gai lm. Vment', étemi Mailitlenant mlar faire = jour 014 cl'eutwem»àa nou,» *,neeo c«r«
vr& des lwom roulaient dwm dm lorS L Catherilae »MUk Ji, ýeý. Gatherino el"t,

Xous ne tardAwee paul> A*ivte à- Io. M&UoD;aýnt'
la grtm& porto Mait restée owrerts; mue «ntrknèe Catherime, W" t ýffl là.-
,ýirer»ut daffl le jardim 'Elle.arriva Spemd=t une bouté. eü*iý'oe

Qna epeouole 1 tout agit briM, be pa=e«xi.
flam. m(yrcesum lde gr&» 1o=aiewý ine sane que nôS -mmiome éohangé. n wý M de &>u- aveit,ma=gle4 un fouillie «W.. £OMM&-, de, ea jardin sî cae qui juqqu% eé,,miommt
be*tt,,Oi viebo là =A-t4ý rlm:.Im: z*.,w«t 4»:mw d& fo

bais gàn* nolËL li*O OW brâs'et pieu- a

nom; elle plus, eàUAý-
Non$ le paxt, e ------ vous enapz il en qùe ce ecit pas VDIeiii4i- &&no direction, toute à sa deulèvr qûWe,ý

ume univ#mim ni1w 4 la graade sý, 40e Pa* uné ýrement qu'on dà'bons enfants : c.0üMý6 lait. 'r", -r
que:PMir tfidie ' de 0onscle

Pô,= mieux atm ew e6*&ýU Au n&*t »tm ke ocul cÔekký mois Sans Personne au .gouvernail, Sane,
bris qui eorveaientle sol, Aledé et twndie" prit A Paye-* et éeÊnile je. nousguWer, siaffl zien pour »usÜ"Al* pt'» lsg4,ýMè, pe lveüý loi, p-týie 00MMOd'e lui i»WMbilm Mme même eavçix 'S'il y avait un e0et,

-- Oh f um pauvree enfante 1 e6cria-t-il en levant c'et J*M PM. , nieera en pzisou, où je wils Yestione ý rdue su milieu de Vo041 , e
i*-" à MotX0 appmàe, qui lui avaft été signalée. r,ýerai.èiÎ4 moe m'O pouv=±' pet payez avec mon. ballottée a-g cuprioe du veut, inc

le, bnit du verre que nonA nos atgout, là paiiýýti 4wec mon corps, A.Çw ýma liberté'... Venient &U duno idée, réffroi "V0'ý 1pm pwwiee eniaMol à Pý eý. 1 ý Il ', Vid$40 om ivao, 1 rance dans la cSur.''4M deétuën trke, dit-it Mais illn'y'a pas à: (Yetait =e maîtremë iàfýý'aut"
enS omtre la W" êtew U loi; il

rin% iemný8 £Vinitialivo etfoit elle ktit one M'a dit
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